
PUBLICATIONS LEGALES 
Etude d a M* Maxime DUCROCQ, notaire a Lille, 
^ ^ t * M» Paul LEFORT, avoué » Lille 

Vi lJL© c i © I - i i l l © 
Parvis Saint Maurice, n* i , rue de Paria, 0* M. 

m a Scbeper», n°* 12 et 12 bla. 

Grande Propriété 
CONTENANT W8 METRES ENVIRON 

faneien Hôtel Continental et Parfumerie rjeroubaix) 

AVEC DROIT AUX DOMMAGES DE GUERRE 

A VENDRE par Adjudication 
Le SAMEDI «8 JANVIER 1 B , a 14 *•'***£&** 

Mdjudkabone d t s notaires de LUle. 7, rue de Puôtola. 
MISE A PRIX : m O « 0 Ira. 

Consignation pour enchérir : 10.000 francs. 

Pour tous renseignements, s'adresser : 
A. M» Maxime DUCROCQ, notaire a Lille, 64, Bd de ta 

Ubêrté rédac tew et dépositaire d u cahier des c t u r g e s , 
A M» Paul LEFORT, avoué, poursuivant la M t e , de­

meurant a Lille, rue de Puébla, n« 11. 

Corsets 
On demande une BOJJrŒ 
MBCANICIENNE. sérieuses 
références, 28, rue Neuve, 
LILLE. 16.1*7. 

MENUISIERS 
On démai l l e d t s Ouvrier». 
S'adresser chez M. BA.st .bz 
Victor, a La Briqueue-les-
Valenciennei . 16.149. 

On demande 
Ouvrier techn. très au cou­
rant teinture faines fUéts, 
pour mettre en marche jus. 
qu'a bonne réussite petite 
affaire province. Ecrire avec 
références LAMOUROUX, 78, 
Bd République, Agen (Lot-€«-
Garonne). 4-U1 

On demande 
BONNE SERVANTE, Me­
nace s a n s entant. 7, Boule­
vard des Ecoles, LILLE. 

MANUFACTURE 
FRANÇAISE 

de — Pianos Automatiques 
Rep:queuse de Nouveaux airs sur v ieux cy l indres - Réparations 

^Z TOUT AMATEUR EST INVITE A VISITER NOS USINES 

SIMOENS-LOREZ 
7 0 , R u e de C h a n z y , R O U B A I X 

Vient de créer l 'Harmoniphone 
l'AS des Pianos automatiques 

Remise à neut de tous Pianos 

s ^ 

15.152 

Etude de M» Paul LfcFORT. 
docteur e n droit, avoué a 
LUle, 11, rue de Puébla. 

Assistance judiciare (Déci­
sion du Zi janvier 1981. — 
DIVORCE. — D'un j u g ment 
K n d u par défaut par le 
Tribunal Civil «le Lille, en 
«late du 12 mai 1921. enregis­
tré, a la requête de M. Jo­
seph U B E R encolleur, de­
meurant è Tourcoing, rue 
d e s Trois-Pterrts, n» 217, 
ayant pour avoué M»- Paul 
LEFORT, contre M"» Claire-
Leonie LEFEBVRE. épouss 
U B E R . avec lequel elle est 
«tomioiùée de droit, mais ré­
sidant en fait à Mousoron 
(Belgique), puis a Tourcoing. 
Il appert : Que le divorce a 
été prononcé untre les époux 
I.IBER-IEFEBVRE. au pro­
fit du mari. — Pour extrait 
conforme : Signé : LEFORT. 

16.151. 

VILLE DE BRUAT 

ADJUDICATION 
des Travaux 

de construction d'un Bureau 
a l'Ecole I. Ferry 

'S? fr. 32 

Le député Madré de la 
l a Ville de Bruay donne 
avis que : Le JEUDI 2fi JAN­
VIER 1922, à deux htures 
1/2 de l'après-midi, dans 
une des salles de la Mairie, 
i l sera procédé publique­
ment par le Maire de Bruay, 
assisté de deux membres 
du Consfil Municipal, en 

présence du Receveur muni­
cipal, et de l'architecte, au­
teur du projet, à l'adjudica­
t ion, sur soumissions ca . 
chetées des travaux sus-dé-
s ignés . 

Nul ne sera ndmU à con­
courir à l'adjudication, s'il 
n'a les qualités requises 
ipour entreprendre les tra-
tvaux et e n garantir le suc­
c è s . 

A cet effet, chaque con­
current sera tenu de présen­
ter un certificat de capacité 
trayant p a s plus d'une an­
n é e de date, délivré par un 
architecte connu ou ingé­
nieur d u gouvernement, dé­
c larant que kdi t entrepre-
•neur a exécute des travaux 
sous sa direction et quel» 
•ont ce» travaux. 

Un cautionnement étril au 
Centième du montant des 
t a v a u x sera versé 

tous les jour» non fériés, de 
• h. du matin à " n l d i ** d e 

2 h. à 5 h. du soir, ainsi que 
chei l'Architecte, M H.A-
NOTE. rue de U Républi­
que, à' Bruay. 

Bruay. le 7 janvier 1922. 
Le Député Maire de Bruay: 

H CADOT. 

MODELE DE SOUMISSION 
' (sur timbre) 

Je souss igné (nom. pré­
noms, profession, demeure), 
après avoir pris oonnais-
sanct de toutes tes pièces 
du projet des travaux de 
construction d'un bureau a 
l'école Jules Ferry, m'engage 
a exécuter ces travaux con­
formément aux prescrip­
tions des dites p iée ts et 
moyennant un rabais de 
(en toutes lettres) sur l'en­
semble des prix du devis . 

Je m'engage a payer comp­
tant les frais relatifs a l'ad­
judication. 

Fait à . le Janvier 
1922. 

Signature 
du Soumissionnaire. 

16.150. 

Offres et Demandes 
D'EMPLOIS 
MANOEUVRES 

AVIS DIVERS 
Voies Urinaires 

MALADIE- SH-RETES 
D'CAVRO. a Ul le . ooul. de ia 
Liberté. 116bis. d c S h . a i y h . 

ACHETEZ 
tes Chaussures Populaires 

Chez Achille DANNEEL 
E DTENA, L U X E 

cars V et Dl -

Vieux Journaux 
Toute quantité 

Vente au meilleur prix 
Emile MERVEILLE, Office 

Gêner, du Papier. 86. rue 
Pierre-Legrand, Fives-Lille. 
— Tél. 10-54. 

ACHAT de toute» espèce» 
de VIEUX PAPIERS Mise 
au pi lon garantie. 16.122. 

Jn demande à acheter 
d a n s la région : immeubles . 
Châteaux, fermes, proprié­
tés, industries, commerces , 
quels q t i e n soient 1 impor­
tance. 

Capitaux 
pour Association. Comman­
dite. Union Foncière de 
France, C. Bd Sa-nUMa Un 
PARIS (X«). 44W.' 

M. JOVENTT Louis, de­
meurant a soi i ia in . informe 
le public qu'à dater de ce 
jour il ne reconnaîtra plus 
les dettes que pourrait con­
tracter ea femme née Eu-

tt'K-9tJgp2! Placement, 34, rue Brûle-
Maison, a U L L E , recherche 
d'urgence pour LILLE, l i t s 
MANŒUVRES de 17 
ans 
1,825 l'heure. 16145 

. M*» Adritnne DE BRUYN. 
. 5 5 épouse de BAPAUNE Emile, 

Travail assuré, «Jla re i n ( o r r o e ^ pubuc que con­
trairement aux dires de son 
mari , el le n'a jamais tact de 
dettes et n'a pua l'intention 
d'en contracttr. 16.146. 

DAMES 
sont demandées pour repré­
sentation et encaissements . 
6 tranc» de iixe et comis-
Rions.S'adresser * M"» VAN 
MOL, rue Colbert, 145 (îe 
étage), de 9 * 10 heures. 

Revendeurs 
E o r t v e i 

§ STOCK, 15, Sentier de 

• 
• 

l i Gire, 1SGQ (N.rd) g 

a c t u e l l e m e n t _ 

I C O M P L E T S 1 
I 35 . 34, 33 fr. g 

•I q u a n t i t é • 

f • B • • • • I V 
A VENDRE 

Un Chien policier âgé de 1 
ans . S adresser à M Paul 
RENARD Cité des Baraque­
ments , au Lapin, a Or hie>. 

16.144 

Pour 12 fr. 85 
J'envoie 
ment I 

contre rembourse-
partefeuilie, 1 s a c 

S main pour Dame. 1 porte-
monnaie , 1 bracelet. 1 porte-
billel, 1 Uacon odeur, 1 stylo . 
Cadeau a toute commande : 
I nappe damassée , t, nap­
perons et 12 serviettes ja­
ponaises Ecr. A EDMOND, 
93, rut Saint-Pierre, MAR­
SEILLE. 4438. 

Les PIANOS -
-AUTOMATIQUES 
- L. B a i l l e u l -
0 0 Place de Itihour 0 0 
19 * LILLE l i 

SONT RECONNUS 
LES MEILLEURS 

pour la DANSE. — Le» plus 
BEAUX et les moins CHERS 

On délira louer IARDIN 
avec arbres tnut iers , sttue 
a La Madeléint ou a Lille-
St-Maunoe. Adresser offres 
bureau du tournai B. Z. V. 

DIVORCE 
Pari». « . r u e U u l o n g (XVII*). 
Toutes affaires Civ . e tComm. 
M» H JOYE. Avooat. 15. rue 
J.-Giélée, U l l e . Bureau a 

O n d e m a n d e 
Un OUVRIER ZINGUEUR 
pour Loos. SVsdresser, 41, 
rue Ampère, Lambersart . 

PeUt 
nmur 
BURY 
Lille. 

ON DEMANDE 
Commis et Fillette» 
travail facile. Pn» 

, 47, rue SUfiauveur, 
7657. 

TISSERANDS 
^ , On demande d t s Ouvriers, 

avant Tissage mécanique A DU-
radjudicalion et s tra immé- j HEM et O V l K a r a i i de Lom 
Hiatement rendu aux sou- ' " 

U.S.D. W E P I C A L 
iNSTITUTE 

MMTJTUT D-ELECTRICITK MEDICAL^ f>B PAMIS 

12*. Rue de Tournai, LILLE 
•aetallatlea «toi—Uftqa» de 1 - Ortfre. 

V O I E S URINAIRES 
tmpmlmaam, Sbetnt JDIfMpe, « m fan»»». Maailn—»»!», fUmmmtm 

MALADIES S F E M M E îftïïrSÇ 
E S S . S . PBAB il SAIS £ÏÏJg£iF£-£?1Z 
Q Y D U I I I Q «utMSOli ASSURCC ée toiu te. « x i d a t a 
O f r n i L l a par nearema traitanrart p m u t i t •» 
énerrtqaae- CentiilUetion et A pplieetioa de* Me • ! îeure» If éthedes 
de Traitement dne* eux Dernière* Decou te* Mriloitf» 

•aissionnaires qui ne se­
raient pas déclarés adjudi­
cataires . 

Les s.i'nnise*"ins d»«vront 
*tre rédigéfis sur pa>pj«r Um-
4>ré et conformes au Modèle 
fci-apres traasorit. 

Le certificat sera mis 90Us 

Ene enveloppe cachetée : et 
L soumisaiort sera elle-mê­

m e placée sous une seconde 
enveloppe cachetée, celle-ci 
ne sera p a s ouverte si le 
certificat n'est pa» admis. 

Les pièces du projet se ­
ront communiquées aux en­
trepreneurs dans les bu­
reaux de la Mairie de Bruay 

Se présenter tous les 
j.Turs à l'établissement, de 
11 heures 1/2 a midj. 7660.1 

C O N S U L T A T I O N S T t ^ l - M X i a R S t E x e e p W V e o d r e d û 
tanedl lwraw. 8 k. da toir et le DhTuncae laeau» S h. seo lu 

EZPOSITIOI PEaîCAMENTE . . . 
de Meubles nches et ordinaires 

Installations complètes do Cafés, 
Hôtels, Villas, Bureaux, Comptoirs 

TAPISSERIES, LITEfllES ET TENTURES 

Tau H t Manblas s u t laits iq bois sec tt 
•.arutis d* boue it ulidi «bntatun. 

A v a o t d ' a c h e t e r v o s M O B I L I E R S 
V i s i t e z l e s V a s t e s M a g a s i n s d e s 

Usines G. P0PPE 
47.Rue de la Halle, LILLE 

KACB AU P O M N E t r 
Tramway .. de la Gare au Pont Neul 

Vente directe do Producteur au Consommiteaf 

S U C C È S OBLIGE 
D e v a n t l e s u c c è s t o u j o u r s c r o i s s a n t d a n o t r s 

M a i s o n , n o u a s o m m é e h e u r e u x d e f a i r e c o n n a î t r e » 
n o t r e f i d è l e e t e n c o u r a g e a n t e c l i e n t è l e q u e 

FASHIONABLE 
• t , Seet»ia»il de ta LaherM, LILLE. 
7. Avenae du 8éoe«eaM3iraKl, VAI.BNCIKNN1S. 

S'AGRANDIT 
A v a n t l ' i n a u g u r a t i o n d e n o s n o u v e a u x s a l o n s d e 

v e n t e , n o u s o r g a n i s o n s . J u s q u ' à la f i n d u m o i s , 
U n e v e n t e r é c l a m e e t of~ 

UN COMPLET VESTON 
Hseu p a n latae, . . . . . . 

•our aUJSSlEURS. 
fr. 

soie, * 

fr. 

UN TAILLEUR pour DAMKS, doublé 

Xae>e B o u e d A o h a t c l » l a . R . a » o o u a i u t u t i 

Premières veadauee aa rayon de Dama. - Vendeuses aa rayoa d-Bafant. _ Veadeur étauunsu 
Coupeur pour Homme — 2.i>MiJ „ 

l e présenter le mardi et la vaadredL de U heures à midi 

i o n s o n t a o o e p t é s « n p a i e m e n t 

Kxpèditioaaau-e 
Réttreaoee de premier ordre eziciaa. 

m 

HÉMORROÏDES 
P e u d e p e r s o n n e s i g n o r e n t q u e l l e tr iste in f i rmi té c o n s t i t u e n t l e s 

h é m o r r o ï d e s , c a r c'est u n e d e s af fec t ions l e s p l u s r é p a n d u e s ; m a i s 
c o m m e o n n ' a i m e p a s à p a r l e r d e c e g e n r e d e s o u f f r a n c e m ê m e & 
s o n m é d e c i n , o o s a i t b e a u c o u p m o i n s qu' i l e x i s t e u n m é d i c a m e n t 

L'ÉLÏXIR de 

VIRGINIE NYRDAHL 
q u i l e s g u é r i t r a d i c a l e m e n t e t s a n s d a n g e r * 

E n d é c o u p a n t c e B o n I g a l e t e n l 'adressant à 

P R O D U I T S N T B D A H L , 2 0 , m e d e L a R o e h . e f o a c s . a l d , P A R I S . 
o n recevra Gratuitement et franco u n e intéressante brochure de iSo p a g e s . 

"*" ^ yr. ^ y . !• 

CHAPEAUX DEUIL 
A LA RELIGIEUSE 

27 bis. Rue Léon Gambetta, LILLE 
Toujours s e e M o d è l e s en Magas ins depuis 9 SO V o i l e s finis 

r r é p e a u mètre — Brassards — B e a u c h o i r Ueni i -Oc-ui i . 
Grenadine Georgatta, eto . — Notre H a y o n C h a p e a u x C o u l e u r s 
est le p lus Important de la R é g i o n . 

I t a : l 2 Bisse de Prix 
au COMPTANT et a C. vEDiT 

1.SOO V E L O S 
gaiantis ™ • • " * • • ^ s ' w 

Homme, dame, entant 2 0 0 ff. 
1 Lot de Vélo», depuis 8 0 fr. 
Agence de plus gr. marques. 

^ M a c h i n e s à Coudre 
garanties 10 ans. dep 4 0 0 tt-

200 Voilures d tnfaots 
Iou» genres depuis 200 Fr. 
REMISE aux MARCHANDS 

ON ACCEPTE LES TONS 

Camille GOPPtNOLLE 
<JQ Rue Neuve, â LILLE QQ 
0<J près Orand' Place) 0 3 

B A s pour F m n t a 
Fabrlcabon de Bas et > Jiaus-
seites rure laine Ecbinti i-
Ions conuv remboursement 
A BALCAEN «8. rue Vati­
can , ROUBAIX ipres Beau-
Jardin). 15529 

RHUMES - GRIPPES - BRONCHITES 
SI VOUS TOUSSEZ, tant pis pour vous I 

Voue aériez GUÉRIS de SUI1E en employant le 

Sirop de ma Tonte Catherine 
U N I V E R S E L L E M E N T C O N N U D A N 8 L A R E G I O N O U N O R D 

Eeaayez-en aeulement un llacon 
• Exiger la Croix Bleue sur i étiquette du naoon a l'usage des grandes personnes 

et l a Croix Bouge sur celui h l'usage de s enfants. Ne pas confondre. 

Dépit : LILLE, nurams PERRIN, 32, m do SK-ArenDault U^Mi £.'£«) 
P a " Valentin. 17, rue da W a z e m m e s ; P h » Houvtez 5, rue Guillaume- Tell ; 

Roubaix, P h u Magroo-Dutbu, r u e N e u v e ; Tourcoing P h " Bernamonl . 18. rue 
Carnot ; Pb>* Geoffroy. 153. rue de Uouveaux; Boual, Ph w Delaoutre. Vaienriennis . 
P h u Lequesne ; Somain, Pb1» H e s s e , Cambrai, Pb>~ Cnudde. Ouez . Bethune. Ph" 
Qulret-Haiiquelle ; La Bassée . Pb» Basuyaux ; Carvin, Pb1* Lépreux , Armrntiéres. 
Pb» Guermonpret ; Secl in, Pb1* Rombaud , Lille <t Maurice. Pb» Giliebart. VVa- ; 
l e m m e s . Pb'« Lambert, rue de Juliers. 105 ; Pb» Leblet, place des 4 -Chemms. 
E-squermes. Ph" Decroix : Fives-Lille, Ph" Deluorte. Marché de F i v e s . Thumrsnil , I 
Ph» Dumortier : Be l lemmes . Pb« ChUfiart. Lesquin. Pb1* Bertln , Marquette Pti» I 
Van de Vlei l ie , O n l e l e u Pb"1 Vitrant: Lomme. P h » Sellier, Cysoing. p h » Oubois. : 
Ronchin, Ph" Deblock ; noupl ines . Ph» Pruvost. 

ULCÈRES 
Varice* — Bemorroldes 

SYPHILIS 
Maladies de la P e s o 

Voies Urinaires 
Maladies da la Veasia 

M m ds la Femme 
Traitements nouveaux, 

surs et rapides, appli­
ques comme a P a n s a la 

Clinique FAID 
Docteur spécial iste de 
Paris. 37, r. Faidherbe, 37. 

2' étage LILLE te étage 

Lamsthode BIORANE 
de Paris appliquée a la 
Clinique, dount des ré­
sultats reti.arqu:ibles. 

Lahoratoires oiodèles 
d'Analyses et de Spccia. 
li lés b Parts. 

CONSULTATIONS 
Mardi — Mercredi — 

Jeudi — Samedi — Di­
manche, de 8 b. a midi, 
et df 2 b s 7 h. 

9 1 4 - 1 0 2 - 6 0 6 

FULTON 
exdusiWment végétal, sans action 

irritante, convenant à tous, c'est L 
remède le plus puissant, le plus 

efficace, le plus rapide pour 
p u r i f i e r l a s a n g 

L* Stco* : 6 fr. 60, impôt compris 
NAOEAU, Pharmaelea 

sKs*n*niK>.' 
Demandez Vinlémsantt Notice : 

• U TMITEIENT l«TieNltEL SES ÏHUOIES IE PEM • 
envoyée gratuitement sur demande. 

\

exclusivement végétal-, sans action a > 
irritante, convenant à tous, c'est le mW 
remède le plus puissant, le plus LW 

efficace, le plus rapide pour BÊ 
, p u r i f i e r l a s a n g —W 

^ L* hcon : 6 fr. 60. impôt comprii Mt 
^ k O. NAOCAU, Pharmaelea MÊ 
fjajy m, me fegaasm.-*, u u i mm} 

OEPOTS Ul le . Pharmacie Centrale, «6, rue EsquerinoiSe. 
— Armentiere», Pb" DfeVRED 1. pi. République 
— D J U S I M. O E L A O U l H t . Pharmacien. 
— Valancienne» M. BOUXIN PUarmaclen. 
— Lens. 'harraicie \KF.RMAN 
— B'nin-Uet-trel Pharmacie GrtUDK. 
— Carvin. Pharmacie DA..HEV1LLE. 

TUinitlT [T (1UR9I DES «UUBIE. UC.ÈH* 
taiecumn itra « m e u i c s . \ iaiir«e- tu saaa. ITreir <ooDr* 

• 1 4 LAKOBAi 'UlRK S O S 
oasuliatioas de 9 b. s 6 D Jendl excepté 

Dimaarjied* 9 0. » 4 h — Ea'ree discrète 

Docteur J. CHEVILLE w V , * * . 
L I L L E — BO, R u e d e B é t h u n e 5 0 - L I L L E 

A u » « l bons q u e 
n i e l l l o x i r s q u e 

Oiz-a.£je>ai ©t. 
E n o a. u.a t l q u e s MERVEILLEUX 

$ ï 

M I S E E N V E N T E 
Des Célèbres PIANOS EÉŒY 

Cadre métallique 
Cordes croisées 
Sonorité merveilleuse 

P R I X : 2 . 9 9 0 F r a n c s 
FACILITES DE PAIEMENT 

LIVRAISON FRANCO 
C0UPLEUX Frères,2i, me Espemoise, LULE 

Catalogue R E gratuit 

S 
FABKIQI K DE 

BICYCLETTES 
C'est toniours 30 POUR CENT meilleur marciie û'ulieiirs 

l l r LANTERNES acéty­
lène, cuivre mcKeld 

CHAINES pour VE- a ' -
LOS. de QUINZE a O 

PEDALES FORTES, 
la paire. 8f 

SELLES FORTES i f i f . 
pour poids lourds 1 0 

FREINS sur lante n t , 
a r r i è r e . . . . . . . . . . . . . J 

ROUES^ÙBRES fia- o f . 
ranties J 

CHAMBRES A AIR r f. 
extra et garanties 9 

ENVELOPPES extra i r f. 
et garanties 1 0 

GUIDONS" tous mo- •<|t~. 
dèles. depuis . 12' 

BICYCLETTES DE FATIGUE Bicyclelfes de | f j p 
course ou demi-course bicyclettes l e da- I J J J l 
mes. Bicyclettes pour enfants depuis 

Un gros lot Bicyc le t tes depuis 5 0 fr. 

La plus importante Maison de la Région 
13 et H. . . . 

Rue du Havre 

Machine» a comire et pièces détachées. Deman- p i t , i ! S 
dex nos Catatoeues en lo'o-nant timbre-poste f***"*** 

FEUILLETON DU 18 JANVlbtL — N» 79 

La Fille sons Nom 
GRAND ROUAN DRAMATIQUB 

p a r C h a r l e s MEROL VEL 

A h u i t h e u r e s , l'or d e s b i joux é ta i t t o n d u 
fcu c r e u s e t c h a u f f é à b l a n c d a n s l e s 60t is-
» o l s de c e r e p a i r e d e l o u p s c c r v i e t s , et l e s 
d i a r o a n f c , é r a e r a u d e s . t u r q u o i s e s , . p e l l e s , 
s a p h i r s e t r u b i s d u m a l h e u r e u x b r o c a n t e u r 
ï a n g é s d a n s d e s u p e r b e s v i t r i n e s , où le pu­
b l i e é l é g a n t et l e s joa i l l i er s dé L o n d r e s e t 
«Je l a p r o v i n c e p e u v e n t v e n i r s ' a p p r o v i s i o n ­
n e r , s û r s d e t r o u v e r à b o n c o m p t e d a n s 
c e t t e e s t i m a b l e b o u t i q u e tout CE qui leur est 
n é c e s s a i r e . 

Il a v a i t fa l lu à S a m u e l R o s é n p l u s d'ac­
t i v i t é et d e d i p l o m a t i e qu'il n 'en i a u t a u n e 
d o u z a i n e d e m i n i s t r e s , pour a m a s s e r e n 
v i n g t a n s une f o r t u n e r e l a t i v e m e n t c o n s i d é ­
r a b l e . 

En quelcfnes h e u r e s , l e * f o r b a n s d ' O x l o r d 
Street loi a v a i t tout vo l é . 

Kt p o u r l e s p r e n d r e e n dé faut , il a u r a i t 
fa l lu un m i r a c l e 

L e s m i r a c l e s s o n t r a r e s et r e n c o n t r e n t 
b e a u c o u p d ' incrédu le s . 

A la n v ê m e h e u r e , le c o n c i e r g e d e S a m u e l 
R o s e n . u n b r a v e h o m m e qui t ena i t d a u t a n t 
p l u s à s o n l o c a t a i r e qu'il e n t ira i t u n e pe­
t i t e s o m m e c h a q u e m o i s pour l e s s o i n s d e 
• o n m é n a g e , é t o n n é de n e p a s le vo i r s o r t ' r 
e t s u r t o u t de n e p a s l 'avoir e n t e n d u r e n t r e r 
t l a n s la nuit , a l l a frapper à s a porte . 

N a t u r e l l e m e n t . U ne r e ç u t p a s de ré­
ponse . 

fl a v a i t u n e d o u b l e clef de l ' a p p a r t e m e n t . 
Il s 'en sorvi t . 
L ' a p p a r t e m e n t é ta i t v i d e ; m a i s le c o n -

K e r g e s e dit qu 'un cé l iba ta i re , m ê m e q u a n d 
I: a l e s h a b i t u d e s les plus* r é g u l i è r e s , p e u t 
c é d e r a u n c a p r i c e ct déra i l l er par h a s a r d 

Il a t t end i t j u s q u ' a u l e n d e m a i n a v e c d e s 
t i r a i l l e m e n t s d ' inquiétude . 

1A d e u x i è m e nuit , U s e l i vra à q u e l q u e s 
r é f l e x i o n s . 

L P lui f é ta i t un m a r c h a n d de b i joux et d e 
M i a m a o t s : il a v a i t pu ê t r e a t t i ré d a n s u n 
|>ièt;e : n é a n m o i n s le b o n l i o m n i e hés i ta e n ­
c o r e q u e l q u e s h e w e s . 

M a i s , a p r è s s o n d é j e u n e r , il s e d é c i d a à 
a v e r t i r le « W i n m a i l ? de po l i ce du a u a r -
1ter. 

L e c o m m i s s a i r e , M. S é v e r i n . a p p a r t i e n t 
a u g e n r e g a i . 

O n le s o u p ç o n n e f o r t e m e n t d e c o l l a b o r e r 
d e t e m p s à a u t r e à d e j o y e u x v a u d e v U i e s , 
c e qui n'est p a s un c r i m e 

E n tout c a s , a v e c le s é r i e u x q u e c o m p o r t e 
s a fonc t ion d a n s la p r a t i q u e , il n 'es t p a s 
e n n e m i d e s f a c é t i e s e t cu l t i ve à l ' occas ion 
l e m o t p o u r r ire . 

— V o u s d i t e s q u e v o u s a v e z é g a r é un de 
v o s l o c a t a i r e s T d e m a n d a - t - t l a p r è s a v o i r 
prêté u n e ore i l l e c o m p l a i s a n t e a u réc i t d u 
c o n c i e r g e . 

— Oui , m o n s i e u r le c o m m i s s a i r e . 
— S a p r o f e s s i o n f 
— M a r c h a n d de by'oux. . . 
— D i a v o k ) ! C e s t s c a b r e u x . Il é ta i t r i c h e ? 
— Je ne p o u r r a i s p a s v o u s d i re , m a i s c e 

qu'il y a de c e r t a i n c 'est qu'il n'était p a s 
p a u v r e . 

— E t il porta i t s a for tune a v e c l u i ? 
— D a n s u n s a c de m a r o q u i n . 
— Le s a c n'est p a s c h e z lui ? 
— Il n e le qu i t t e j a m a i s . 
— D i a b l e ! d i a b l e I répéta le c o m m i s s a i r e . 

V o u s n ' a v e z p a s d'idée ?... 
— S u r q u o i ? 
— S u r c e q u e c e loca ta i re peut ê t r e de ­

v e n u ? 
— P a s la m o i n d r e ! 
— D i a b l e ! d i a b l e l d i a b l e ! «*i e n c o r e le 

c o m m i s s a i r e . 
— Q u ' e s t - c e qu'il Tant fa i re ? 
— R i e n . . . a t t e n d r e . . . S'il r e v i e n t , v o u s 

m ' a v e r t i r e z . 
L e c o n c i e r g e r e g a g n a s a k>3e, m a i s il é ta i t 

Densif. 
L e s h e u r e s s ' é c o u l è r e n t et le l o c a t a i r e n e 

r e p a r u t u#. 
D a n s i l b u r e a u de pol ice , d e s s c r i b e s écr i ­

v a i e n t . 
D è s l a s o i r , q u e l q u e s j o u r n a u x a n n o n c è ­

r e n t qu 'un c e r t a i n S a m u e l R o s e n , un juif 
de F r a n c f o r t é tabl i à P a r i s , r u e B o i s s y -
d ' A n g l a s . ' a v a i t d i s p a r u d e s o n d o m i c i l e . 

O o m m e n t en a v a i e n t - i l s é té i n f o r m é s , c'est 
c e qu'i l eût é té di f f ic i le d'établ ir . 

Ce n e fut d'aJ»ord qu 'une r u m e u r v a g u e , 
un f a i t - d i v e r s s a n s impôt t a n c e , i n c e r t a i n et 
c o n f u s . 

M a i s il a l la c r e s c e n d o c o m m e la c a l o m n i e 
d e B a s i l e . 

T r o i s j o u r s a p r è s , l e s d é t a i l s a b o n d a i e n t ; 
le n o m d u d i s p a r u , t o n d o m i c i l e , s o n s i g n a ­
l e m e n t , s o n état , s o n â g e , tout y é ta i t . 

J e a n n e q u i v iva i t , d e p u i s la s c è n e de ta 
r u e B a s a a n o , d a n s un é ta t de s u r e x c i t a t i o n 
d o u l o u r e u s e , c o u r a i t on s e c r e t c h a q u e m a ­
l i n à la g a r e d e V a u c r e s s o n p o u x a c h e t e r 
d e s j o u i f i - u v 

A u c u n c r i e u r n e p a s s e d a n s le c h e m i n d é ­
ser t a u bord d u q u e l s e t r o u v e la gr i l l e d e 
ta v i l la S u z a n n e . 

D e jour e n jour , s e s t e r r e u r s a l l a i e n t e n 
c r o i s s a n t . ' 

Le q u a t r i è m e , d è s qu'e l l e fut e n p o s s e s ­
s i o n d e s jou u a u x du m a l i n , e l l e r e g a g n a l'a 
v i l l a e t s ' e n f e r m a d a n s s a c h a m b r e . 

I l s c o n t e n a i e n t , l e s u n s c o m m e l e s a t i l re» , 
u n e n o t e t r è s c o m p l è t e et p r e s q u e i d e n t i q u e . 
Si l e s t e r m e s v a r i a i e n t , le fond é ta i t e x a c t e ­
m e n t le m ê m e . 

V o i c i c e qu'e l l e lut s o u s cette r u b r i q u e ; 

L'NE E T R A N G E A F F A I R E 

« Il n 'es t b r u i t a u x e n v i r o n s d e la M a d e ­
l e ine q u e d e la d i s p a r i t i o n d 'un m a r c h a n d 
d e d i a m a n t s . 

« V e n u d e F r a n c f o r t a P a r i s , il y a d i x -
h u i t ou v i n g t a n s , il a v a i t p u a m a s s e r s a n s 
f r a c a s une for tune r e l a t i v e m e n t é n o r m e . 

« Il s e n o m m e S a m u e l R o s e n . Il est â g é 
d'une c i n q u a n t a i n e d ' a n n é e s e t c é l i b a t a i r e . 

« D e s r e n s e i g n e m e n t s p r é c i s n o u s per­
m e t t e n t d 'a f f i rmer q u e m a l g r é l a s i m p l i c i t é 
de s o n i n s t a l l a t i o n , c e S a m u e l R o s e n é ta i t 
un d e s m a r c h a n d s d e n i e r r e s p r é c i e u ^ s s l e s 
p l u s i m p o r t a n t s d e P a r i s . 

u II e n p o s s é d â t pour u n e s o m m e q u e l e s 
j o a i l l i e r s q u e n o u s a v o n s c o n s u l t é s e t qu i 
é t a i e n t en r e l a t i o n s a v e c lui é v a l u e n t à p l u s 
d e t ro t s m i l l i o n s . 

« U e s t d o n c p o s s i b l e qu'il a i t é t é a t t i r é 
d a n s un g u e t - a p e n s et a s s a s s i n é . 

« Il porta i t d 'ord ina ire t o u t e sa c o l l e c t i o n 
a v e c lui d a n s un s a c d e m a r o q u i n no ir e t 
fa i sa i t la p lace l u i - m ê m e . 

« V o i c i s o n s i g n a l e m e n t : 
« Ta i l l e m o y e n n e , é p a u l e s c a r r é e s , tê te 

forte , b a r b e n o i r e e t fourn ie , c h e v e u x i d e m , 
n e z a q u i l i n a v e c u n e c o u r b e t r è s p r o n o n c é e , 
t e in t b a s i n é , tvr»e i s r a e l i t e pur. 

« S a m i s e était t r è s s i m p l e . 
<• P a r d e s s u s e t j a q u e t t e n o i r s . Pe t i t c h a ­

p e a u d e feutre . 
.. Cet te d i s p a r i t i o n e s t - e l l e le r é s u l t a t d'un 

a c c i d e n t ou d'un c r i m e ? 
M S a m u e l R o s e n est- i l parti e n v o y a g e 

s a n s en d o n n e r a v i s ? 
« T o u t peut s e p r é s u m e r . 
« M a i s \v c r i m e e s t p l u s p r o b a n t e 
« L'encftnête c o m m e n c é e par M. Séver i f i , 

le c o m m i s s a i r e de po l ice b i e n c o n n u , n o u s 
r é v é l e r a p r o r * a i n e m e n l la v é r i t é » 

A c e t t e l ec ture , la m a l h e u r e u s e fut p r i s e 
d 'un f r i s s o n convu l s i f . 

P e l t o fo i s , c'était, r la ir . 
T o n s s e s d o u t e s * > n a v a i e n t 
U n e h o r r i b l e l u m i è r e lu i d e v a i t l a s v e u x . 

L e s i g n a l e m e n t d u m a r c h a n d d e d i a ­
m a n t s c o r r e s p o n d a i t t r a i t p o u r t r a i t à 
l i . j m m e q u ' e l l e a v a i t v u e n t r e r à l a r u e 
B a s a a n o e t q u i n ' e n é t a i t c a s s o r t i . 

L e c r i q u ' e l l e a v a i t e n t e n d u , c e c r i a i g u , 
d é c h i r a n t , q u ' e l l e n e p o u v a i t o u b l i e r , é t a i t 
c e l u i d e l ' a s s a s s i n é a g o n i s a n t . 

L 'hôte l d e l a r u e B a s s a n o é t a i t d o n c u n 
r e p a i r e d e b r i g a n d s . 

M a i s a l o r s , e l l e - m ê m e , q u ' é t a i t - e l l e d e ­
v e n u e ? 

E n q u e l l e s m a i n s é t a i t - e l l e t o m b é e ? 
S o n a m a n t , c e J e a n - M a u r i c e a u q u e l e l l e 

s ' é t a i t d o n n é e , à q u i e l l e a p p a r t e n a i t , 
c ' é t a i t l ' a u t e u r d u m e u r t r e , le c o m p l i c e 
a u m o i n s d e s a s s a s s i n s . 

Ce l u x e d o n t e l l e é t a i t e n t o u r é e , c e t t e 
v i l l a o ù e l l e a v a i t e n f i n t r o u v é le b i e n - ê t r e 
e t le r e p o s , c ' é t a i t à lu i q u ' e l l e . l e s d e v a i t -

E l l e p r o f i t a i t d e l ' a r g e n t dur c r i m e I 

Ce j e u n e h o m m e s é d u i s a n t , à l a p a r o l e 
d o r é e , a u x a l l u r e s d e g e n t i l h o m m e , a u 
c œ u r g é n é r e u x , p r o d i g u e de l 'or q u ' i l s e ­
m a i t s a n s c o m p t e r , c ' é ta i t u n m i s é r a b l e . 

E l l e é t a i t l a m a î t r e s s e d ' u n v o l e u r ! 
Ce pet i t v i e u x , à t o u r n u r e de s a v a n t , 1* 

p r é c e p t e u r , é t a i t u n m a l f a i t e u r , l u i a u s s i 
E u x , q u ' e l l e a v a i t v u s p a s s e r e n Victo­

r i a , a u m i l i e u d e s C h a m p s - E l y s é e s , q u e l ­
q u e s m i n u t e s a p r è s le c r i m e , s o u r i a n t s . 
t r a n q u i l l e s , c ' é t a i e n t tas a u t e u r s d e ce 
f o r f a i t d o n t t o u t le m o n d e p a r l a i t . 

— Q u e l l e a u d a c e I 
E t a i t - c e , e n v é r i t é , p o s s i b l e ? 
E l l e s e d e m a n d a s i e l l e r ê v a i t , s i e l l e 

é t a i t a t t e i n t e d e f o l i e c o m m e c e t t e p a u v r e 
P e r r i n e Y a u d e t , s a m è r e ; s i , à l a s u i t e d e s 
é p r e u v e s q u ' e l l e a v a i t s u b i e s , d e s p r i v a -
t i e n s a u x q u e l l e s e l l e a v a i t é t é s i l o n g t e m p s 
s o u m i s e , s a r a i s o n ne l ' a b a n d o n n a i t p a s ! 

L a v u e d e s j o u r n a u x q u ' e l l e t e n a i t e n ­
c o r e d a n s s a m a i n l a r a p p e l a a l a r é a l i t é . 

E l l e l e s r e l u t a v e c a t t e n t i o n , e n e s s a y a n t 
de s e c o n v a i n c r e d ' e r r e u r . 

M a i s , e n y r é f l é c h i s s a n t , l a c o n v i c t i o n 
e n t r a i t p l u s a v a n t d a n s s o n espr i t . 

D o u t e r e n c o r e e û t é t é u n e l o t i e ! 
T o u s l e» d é t a i l s c o n f i r m a i e n t c e q u ' e l l o 

a v a i t v u . c e q u ' e l l e a v a i t e n t e n d u . 
U n e lu i r e s t a i t p l u s q u ' à s e d e m a n d e r 

c e q u e l l e a l l a i t f a i r e . 
D a n s s a l o y a u t é , e l l e s e d i t q u ' i l l u i é t a i t 

i m p o s s i b l e d e r e s t e r u n i n s t a n t d e p l u s 
d a n s c e t t e m a i s o n 

L ' a r g e n t q u i é t a i t d a n s s o n s e c r é t a i r e , -
l e s t r o i s m i l l e f r a n c s q u ' e l l e t e n a i t d e l a 
l i b é r a l i t é d e s o n a m a n t et q u i é t a i e n t à 
p e i n e e n t a m é s . lu i f a i s a i e n t h o r r e u r 

T o u t e s « a s s o u f f r a n c e s o a s s é s a n ' é t a U m i 

r i e n a u p : ê s d e l a t r i s t e s s e m o r n e , d u d é s e s ­
p o i r d o n t e l l e é t a i t t a i s i e . 

E l l e a u r a i t v o u l u f u i r , d i s p a r a î t r e , n e 
j a m a i s r e v o i r c e J u a n R o d r i g u e ^ q u i l ' a v a i t 
p e r d u e , e f f a c e r d e s a v i e l e s q u e l q u e s s e ­
m a i n e s q u i v e n a i e n t d e s e p a s s e r , e t t o u t 
l e p o i d s d e s a p a u v r e t é r e t o m b a i t s u r e l l e . 

C e t t e p a u v r e t é l ' e n c h a î n a i t à lu v i l l a 
m a u d i t e d 'où e l l e n e p o u v a i t s o r t i r . 

A d e u x p a s d 'e l l e , s a m è r e s ' é t e i g n a i t 
l e n t e m e n t , p l u s f a i b l e d e j o u r e n j o u r . 

D e la f e n ê t r e , à t r a v e r s l e s rideaux d e 
g u i p u r e , e l l e v o y a i t s a s œ u r M a r i e e r r e r 
p a r m i l e s m a s s i f s de f l e u r s , t a n d i s q u e 
là f e m m e d u j a r d i n i e r p r é p a r a i t l e d é j e u ­
n e r . 

Le p è r e B a i l l y r a t i s s a i t l e s a l l é e s , c a u ­
s a n t a v e c l a pet i te d o n t l a d o u c e f i g u r e 
r e s p i r a i t u n e j o i e n a i v e et i n s o u c i e u s e , 
avec le re f l e t m é l a n c o l i q u e g r a v é s u r : e 
f r a i s v i s a g e p a r u n e m a l h e u r e u s e e n f a n c e . 

Ce J a r d i n e n s o l e i l l é o f f r a i t l ' i m a g e d u 
r e p o s e t r r e s q u e d u b o n h e u r . 

F a l l a i l - i l d o n c r e p r e n d r e l e c o l l i e r d e 
m i s è r e , le b o u l e t q u ' e l l e t r a î n a i t d e p u i s 
s o n a r r i v é e à P a r i s , c o u r i r d e n o u v e a u a u -

/ d e v a n l d e s a f f r o n t s e t d e s h o n t e s a u x q u e l s 
e l l e a v a i t é t é e n b u t t e s i l o n g t e m p s ? 

D e v a i t - e l l e e n t r a î n e r c e s d e u x m a l h e u ­
r e u s e s d a n s un r e t o u r v«?rs l ' a b î m e d 'où 
e l l e s v e n a i e n t à p e i n e d e s o r t i r ? 

T o u t a c o u p u n e Idée lu i v i n t . 
E l l e s e r a p p e l a le n o m de M. R a v e n e a u . 
P o u r q u o i n ' i ra i t - e l l e p a s le t r o u v e r ! L e 

s a l u t é t a i t l à p e u t - ê t r e ! 
Il éUint n e u f h e u r e s e t d e m i e . 
E l l e s e d é c i d a a u s s i t ô t . 
t*!i^ s h a b i l l a a v e c u n e p r é c i p i t a t i o n fié­

v r e u s e , j e t a s u r s e s é p a u l e s u n m a n t e l e t 
n o i r , u n c h a p e a u de m ê m e c o u l e u r s u r s e s 
s u p e r b e s c h e v e u x , d e s c e n d i t a u j a r d i n , em­
b r a s s a s a m è r e et s a s œ u r e n p a s s a n t e t 
d i t : 

— D é j e u n e z s a n s m o i . . . J 'a i u n e c o u r s e 
à fa ire . 

P u i s e l l e se d i r i g e a d ' u n p a s r a p i d e v e r s 
la g a r e et y a r r i v a j u s t e a u m o m e n t où la 
t r a i n a l l a i t e n s o r t i r . 

A d ix h e u r e s t r o i s q u a r t s , e l l e e n t r a i t 
r u e t) An iou Pt d e m a n d a i t a u c o n c i e r g e : 

— If- R a v e n e a u , s'il v o u s p l a î t ? 

X X X I I I 

D R E L A N D E V I S I T E S 

D e p u i s s a c o n v e r s a t i o n a v e c l a c o n c i e r g e 
d u c h e m i n d e s . C a r r i è r e s , M. R a v e n e a u 
n ' a i m a i t p a s à « o n g e r à l a m i s s i o n d o n t 
o n l ' a v a i t c U a r s é 

Il e s t i m a i t l ' a m i r a l de V i t r a y , i l a i m a t 
l a c o m t e s s e d ' u n e d e c e s a f f e c t i o n s e e e r c -
t e s q u e d o n n e à u n v i e i l l a r d a u j s e n t i ­
m e n t s é l e v é s , l a v u e d 'une d o u l e u r pot* 
g n a n t e e t d ' u n e i n f o r t u n e c / o l e m e n t s u p ­
p o r t é e s . 

I l s e d e m a n d a i t d o n c s'il n ' a u r a i t p a s 
m i e u x v a l u r o u r e u x q u e le s o r t de l ' e n ­
f a n t , c a u s e de t a n t d e c h a g r i n s , d e m e u r â t 
i g n o r é p l u t ô t q u e d ' a p p o r t e r à s a m è r e dd 
n o u v e l l e s s o u f f r a n c e s et à. l ' a m i r a l d ' a u t r e î 
s u j e t s de r e m o r d s . 

A u m o m e n t o ù J e a n n e l i s a i t , à l a villrc 
S u z a n n e , l e s f a t a l e s n o u v e l l e s q u i d e ­
v a i e n t la b o u l e v e r s e r , M. R a v e n e a u é t a i t 
d a n s s o n c a b i n e t ; s o n d o m e s t i q u e e n t r o u ­
v r i t la p o r t e e t a n n o n ç a : 

— M. B a r r a i s . 
B a r r o i s é t a i t l ' a g e n t c h a r g é de r e t r o u ­

v e r l a v e u v e Y a u d e t e t s e s d e u x f irles . 
Il e n t r a . 
Q u a r a n t e - c i n q a n « . éner . sk jue ri s o l i d e . 

t o u r n u r e de s o u s - o f f i c i e r , m o u s t a c h e s hé ­
r i s s é e s l e s y e u x r o n d s à f l e u r de tête , la 
f r o n t b o m b e , l e s c h e v e u x t a i l l é s e n hro»s<: 
et la p a r o l e b r è v e , i l u v a i t u n e f i a n c h o 
a l l u r e d e g r o g n a r d e n r e t r a i t e . 

L a r e d i n g o t e b o u t o n n é e j u s q u ' a u m e n ­
t o n , l e c h a p e a u b a s . à l a r s e s b o r d s , ]<• 
g o u r d i n qu' i l t e n a i t à l a mai in. I n s p i r a i e n t 
u n e s o r t e d e r e s p e c t à p e u p r é s p a r e i l ù. 
c e l u i d 'un h o m m e q u i a l a c o n s c i e n c o v t r o u -
ble p o u r u n b r i g a d i e r de g e n d a r m e r i e : 

— Eh b i e n , B a r r o i s , d e m a n d a l e v i e i l ­
l a r d , q u o i de n e u f ? 

L ' a g e n t fit e n t e n d r e u n g r o g n e m e n t ûi 
s a n g l i e r d é r a n g é d a n s s a b a u g e . 

— Ca n e v a p a s ? repr i t M. H a v » n » n i i . 
— Si , m a i s à l a r u e d e s C a r r i è r e s , u d 

f i c h u q u a r t i e r , o n p e r d le f i l . . . f a » n o y a u 
d e le r e t r o u v e r . . . Il y a p o u r t a n t l à u n o 
p a r t i c u l i è r e q u i l a c o n n a î t d a n s l e s coin;-, 
u n e c e r t a i n e f e m m e P a c h e q u i a r ô t i uns: 
q u a n t i t é de b a l a i s . 

— Je l 'a i v u e I 
L ' a g e n t p o u s s a u n f o r m i d a b l e j u r o n . 
— A h ! l a . . . r u s é e ! . . . E l l e n e m e l 'a p a i 

di t . Je l 'ai fa i t j a c a s s e r p o u r t a n t . . . 
— E t m o i a u s s i , a v e c l e s m ê m e s moyen» ' 

p r o b a b l e m e n t . 
M suivre). 
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